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'lli'a '~ et la collabo- L'avance nationaliste à l'Ouest de L_a mort . La situation demeure tendue 
en Extrême-Orient ~ ~i. urco-suédoisEs d .d . t . · --t de 6ugl1~lmo Marconi 

~181~ GBtinRaya Ma r1 progreS!_JIC or1eusemen Dovant ·~E~~:; ... F." 

:;,1Je~ho1~.--:---o t\k.h ... o .. Jm. On E'value a· plus "E Z0.000 hommEs Rome, n.- i'tJIHlant toute la nuit la 
'I .. ••, ~n ,--...____ U foule a défilé devant Io dépouille mor· 

~u ... -01JJ,
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' • A tele du marquis )larconi.oxposétJ ur 

·.~.~~~,~~~~~~(~Uefa:· - L'Ageuce les pErfES dES m1·11· r1·Ens un lit du parade, dans la salle de Ga-... •, ~ t U !athée, au palais de Farnesina, siège 

On négocie et l'on 
se bat à la fois 

Tokio mEnacE Q~a. • 1a fA~rallde~ avec sa suite de l'Académie. roules les clasoes so· Pékin, JI. ,\.,\. - ilion quo los n6· 
Qq ~a &ra fratiou construction• ~- ciale8 étaient représeutées dans la gocrnttuus sino-japo11a1•os continuont 

au e la~' de Usin~oopérative et FRONT OU CENT RE Parlan/ du désir exprimé d plusieurs foule qui n'a cessé de s'écouler comme :\ Tieutsin, des engagements sporn 1'ok10, i•. A .• \ - A ln su Io dl Con· 
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rcs1 [Jes à Pou1· la fa. .... Le 

1 
é ffl reprises par /'infm1I don Juan, /roisièm.: un immense fleu\'O humam: de la plus d1ques qui cau·on•nt des pertes nux sril lie• m1111•lros exlrnord 11 tr (!Ut 

• ' e auran 1ncand Berlin, .. ~. - commun qu o • d ôt·' ' 1 t' t 1 1 ' t '' l'J !!ou~ t d'été escence. ciel Salamanque anuonce qne fils d'Alphonse XIII, de ;ervir da11s l'or. humble boulangère, aux grandes eux c es ··c a ~run au l'ours 'os 'ura six" uros, on annonça 111 r quo 
• tlù u\011 110~rneinent •Hassel- de dames, tous, riches ou pauvres, ont dern1èn>s 48 lwurus dans la r~g1011 do ln Caumet a dt•ci.I~ de sut·\·e11 r l'ox6-

Uit. n1o
1
. r rio ~l SUâdois a l'avance victorieuse des troupes na· mec nationale le gémirai Franco a de. tenu à apporter un suprùme hommage Loukouchiao ot do Fongtai. cuti on des couditioll 1 dn l'accorcl rlu 11 

q1&tr0" louie ~Utre ~ · Çetrnkaya tionallatea contlune à l'Ouest d3 Ma· cltlré : il. l'illustro disparu. Le8 d6clarntions du maréchal j111llut toul en rouforçanl les me u1· 8 
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a l~g· !.. <;etinkaya drid, Plusieurs positions «rouges" ont , -Je ne veux pas me/Ire en jeu une La veillée du corps est assurée par Tchaug-Kai·Clwk JH'O\'Oq u1lrent dans cle d~fonso qci ont N 1 arrf•t6cs. Cetto 
.,.~~llteon,~ tea a~'Y a llr~tton turque, été enlevées. Les mlllcieus out &ban· vie q111 pourrai/ t'lre préoeuse pour une garde d'honneur composée par les milwux chinois do p,,kin de nou· doci tOll a ~16 prise e11 raison ù' 1'111 
°"' '• •n1 '" i·e1ir/'ou~è Part. Parmi donné sana combat la localité d'Ole•· . ' les Acadén11c1ens, les membres du v,elles i1~qu1èt?de~. mais . lt• j!ilnéral •ucc~s dt•s n~gociati.ons de Xnnkin 
1
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reut notam· nous. Une partie de I Espagne se trouv~ Conseil !'\atiollal des reclltlrches, ot Il'@ Soung-Clwh-\ouan, qui roçut la ontro le chargé 1l'n!Ca1rn~ du Japon et 

, ,, 11 , 1 Ils d quia, sur la rivière Guadarrama. 1 1 1 t • r n p1·0 J · t \If · , •l '• "• Ilot e . u gou· rnro•c sous l'influence néfaste de la dôléguJs des groupes uuivers1lnires p1·esse cl noise a ssa espi're u . • e mnustro tes , amis draugorcs do 
ni 1 "

1
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1 
~ 0s .\[ lll~nistre des ~ept avions gouvernementau:a: ont f · Il é é dé ·dé 1 1 ehain règlenwnt à l'amialJle de l'rnci· la Chine. 

rlt,,.~r. \t l~ltlu111.c Saudler, les été abattu•. l/kme 111/emafionale. Nais quand elle aFcistos. a t c1 que e scu Jl· du11t l,oukourh1·ao . 
• 

11 
• h ~ a1to . teur AttiliO Selva relèvera le ma quo ' DE' j f' d M Ed 

a, ~I {t~i luud us et de Sept tanks russes ont été captu· serfl libre Ioule entière, elle appellera du défunt. S1•lon des 111formalions de source c ara ions B . en 
1 ~ 

1 
6 l'j~~ta 1lts et Xilsson rés, dont trois sont en état de servir. ml roi.le Roi ne devra pas apparaitre La VI'site de M. -ussolinl d1i11oise, Io general Soung-Cheh· 1 · Ç' S41i 'U11 de l'adm1 .11& Youau s'effor<'er.ut de persuader les ,0111lre•, 26 A. A. - Répondant J\ 

I.~ 'lll.i,!I~, à ~e. · On estime que les pertes des . comme un conqui!ra11/ mais comme u11 La Duce, accompagné µar le sous· dieC. tlt• la 29me :muée.• qui sont ani- une quo•\1011 11 ~!.Allie sur la St· 
• eJ1~ ·~• uha11;. la bien. •rouges" sur ce front dépassent pacificateur. ,, "ocrétaire d'Etat à la Présidence du 111 ~ 8 do 8.,11 t1ments uult·pponais d'ac· tuation en Extrôoa-ùrient, M. l>dou 

I
•. •·. •c. o, un toast où il 20 000 1 c · dècl:irn lner nux Communes : • rnmmes. La séance d'hier du comité onseil et le chancelier de l'Acadêmie ceple1· certaines ox1ge11ce.~ Japonaises. 

'1 ' a1, 1 •if • j d'Italie, avait été hier matin, dos 8 h. )lais le retrait de l:t 2mo annéo parait -Le gouvernement anglais gard un 
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'.1ed, ,~~01~ ~~ 1 ai~ir que 
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., . • • de non-intervention 30, à la maison mortuaire, \·ia Con· soulever do séneuses diflicuit•~. rontnct Nroit avec los gouveruomimts 
••tj 
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u ai Paris, 21. - Le communiqué officiel dotti, pour H'mcliner d(want la ,16• , , (•trangers. Je n'ai pas encore reçu con· 

R ·lio & ~- U~r ic· •ornement du ministère de la Gllerre de Valence µouile du disparu ot exiirimnr, 8 ,.. 'ES forrBS rfilDOISBS f1rmatioll .omet llo de infùrnnuon• 
''I l"re ' '"o"Pu1.,, 1 comme re· l Le po1·nt mort li Il Il 1 t 1 bù l t l • a , ~"'" g u qu , reconuaît que lea national stea aont hommagl'A il. 11a reuve. A u h. JO. Je . < c IH'1•sse a.1 Oil~ Ill o m >dr1 ,. 
R' ~~. 1&a, 

1 
rij!Jhii 0 Turque. parvenus f1 occuper la côte 660, à corps a i<tô transporté au palais do Ja D~ 8ourc~ el! ungère on as1ure que mtllll do v1ileJ cb11101slls par les .llpo· 

Q '•le Ueu ea •is11tues ne faci- l'"•t de Vlllauueva de la Canada, Farnesina. quulw ou '''.'"! d1v1sions du go1aer· 11111 -
' Ile ea1 ~ os fréq .... Londres, 21. - Les travaux du SOllS· 1 d V k > j 1 1 -llj,, ~ Jt 1101 l'ay. D' Ue)I. è un violant combat. l llS fu11ér.11lle3 nu1·011t lieu uujOUI'• Jlllfllt•ll ... ,uu lit arriveront (ans os r rh' t 1 ·x .-~ ~ r~i~ ro ioi. autant apr. comite de 11011ù1/erve11/io11 011/ abouti ù'h:1i:l. JS h. aux frntsde l'Etat. r~g1011sdol'uot111hetCl11otia·l'houa11g .... a Il IRE UBU sauuBr a POi 
Jt ·~Q 0 ~'t.ir ~t Utelle que nos 'B roJonBI YanuB ltier d Ull point mort. lord Plymoullt Informù de la mort du .~nRleur ••• 1 d , ' \ L' b d 1 ~~& ~. 1011 à . voulu ac. li Il .!J .
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1
., P 1 1. _, ,1 .11 1 C 1 1 , , .on ros. • 1. .. , . - uni assa e t "' •lts \en11· ava1 u1s1s c our. que a ques 1011 uu "arco:u, ~n •a Il a'' e ·'~ e va,n· Lon ri ms. 21.- Hier, do IS 1) 16 do l'l11110 <'Ommu111qun ie Io te do 

~t~ ce" régio f'a•ser Salamanque, n. A.A. Le géné- relrilll des volontaires fut discutée tout dolfr, Io ::sournr• 111 1 onttfe n n pas ca· heun s, puis,' 19 h. 011 a p rçu :l/1 ntdo·m moire .remis hier par Io 1111· 
~t OEii us hy. ral Franco n nommé le colonel Juan de wile el "va11/ /Od/ autre probkme. chi\ son ômo11011 d'autant plu" <l\'o l'o1p111g Io bru ri d'uoe <iolent c.111011 "'· lre clu1101sdee \Cfltros Nrn,1gü1·os 
, .. IJqllt ent d t d J lé . <1u'il 1·11 soul.lit UllO graJHIO nd1n1rn· IJ'JdO 'IUX 1viroae Jo J ôtté L't1 0 f' . . k 
'lt,. lea ,. e 1733 Vague, commandan e a gion •t le comte <ira11d1 exigea, pm •·011fn• 11011 po1ir l'1llustro sHa li IJ ' n nit . • "' ' a • m . l muas nd ur 'lu Japon \ ' an •ug " 1 . . . T lèd t 4 • • 
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, , • .. r tJOll ea Vltlû est JlltBn&e. t t d t Il 1 
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. étrangère, qu• avait pr11 ° e e que l'on ltabl1sse au préalable I ordre Hi! nomnin rcc~m111011t membrn dtl 1'.\. ~· 1 t · • f t K, ran <JUS 
88 

ux 1 .ir •es •
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me eu J f~J 'Il I' " t . h f d > 1 ou1va11 cor a11103 m orma ions. d nccorù pour !1 or ta (hie do '' c' • 'o at
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'"Pit d 'Oire' était parvenu devant Madrid, c e u dilll.• lequel dt•vaienl t'lre discutés le• carU>mro 1 °1111 icalo. . 2000ùlJ hommos de trnupes rl\«al1 res/ l 1 , . 'l t c • 1 Il Ir, ous "u e la géo- t Il t le 1'1•10 Pl lt> c11rd111al 1'1coll1 ont J • .. sa 10n' "" op .. 1at1ous 1111 J aires et RI 
Q l •,,~ •• Ug 10 »1 '~SGArlo1.tui•qu,•s premier corps d'amée ac ue emen d1Uas points tfes propositions bnla11111 1 ' ; 'i , 1, c 1111ù1sessuraicut concentrés autour do ftrmant lad lermt itwn do li ('J1111 

"•c •u "., d 'd :tt ress,. 1 es I" egram111es de i•ontlo Ch· J<Thai .,t A ùl ·é . . . • 
q Jllq leQ~'"· r:staiu,;t ):époque sur le front de Ma n . TS ques. ll\a:lc~s il la f.uutlle. le ~~~tl • pr s re eUWJ s \Cl 8 il puiser 10111 Io<. moyens pac1f1qu s 

l ~u,' •J'.. ~; 1 & 1" ''lléru·i' :is tou.· A L'..IRRIERE DES FRON Fmalemml il tS h 50 te sous-comité La partlo' tl d 1 T i · · pour suuvor J.i pux. 
, ~a "''" ij les s JJOhl!- · ; . 1pa on e a urqu e 

1le qie~ 
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°111 rappi·o. LB nB'nonaJ franro parJB >'est i1jou111t! sine die imssant 
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n Ankarn, w AA. - A 1•occa<io11 uu dfri·• ùu •ans fil 1Jt uulint le ~ juin 189ü sou 
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n De !il UI' U p1esitl~11/ lt! soi11 de le convoquer d nou- gran<l Hüvan! :'\lnlf•oni, IPM ti•lt'•grnrnuu•s eui· iirent:er lH'P\'l•l. L'niuieH tiUl\:Blll , 11 
Cf l lut ct•z llt d~ ~s émis • , vantl'I cu:t t•te nllr•·Nst•s ù la r:unillo .'lnrconi 

' Otr c1,IJJ'lu~8 6 l1t11bu1 tsmp~ à du problB'mB monarchlQl'B 1eau. . • par h• 1.r .. •1>lt•nt du la H>'puhliqnô el 1111 clu·f l'ff1•ctuu1t sus expérioJH'e• un Jll'P IU'O 
~·, e ~ a1 br,.,è et des am 011 espe'e ,1u entretemps 1111 accord uu li"."'"""'""'"' 1t'1he11 par Io pn<sidont du du Hot!'! do 1.1 l:eine d'ltaho. l!eputs IB drapBaU dU J89mB ff J 

I~ l l>ita1~0,d1n rent les . • s,,1a111anq11e, 20. - Dans une en· duect pourra <'Ire obtenu Il fil /avt•ur ConseSJI: '·' lors, la rottomm o ot IJienlol la gloll'<•, li • • 
'•""l'a ~. C• ,ue Jlou 11• on i'..xc llo·1c~ Il 't 'l 1· · ne l'ulJandonni•nntt Jilus. 
~ •re ,111lé ea1 . r venir tr;,·vue accon'a au 1·oumal nat101wl des pourparlers diplomatiques qui seront ,. 11 ,,t d. ' 

0111 
o ·' •1ss.o 1111 ''<1 : 1~ltl~173 a1ns1 qu'u " . ' 0 u gou\ •nlr'mont llnlten J,es pro111wrns t•xp1

1
ri,•1wes lurent' -

.,810 •J~, 1,asa J, un de n «A.8.C." ie''<'neral Franco, a annonce menés d cet<'ffel !,'otn" su1\·ics 1•ar UJ10 i11ftt11lo tl'autr1Js 1'us·1 Ona renus l11er nvec solenml,, au 

1 
•e «k ''Ill act vos ,,. · é L t 1 " 1 d 'I' k 1 ''t Olr

11 
~U (·f eur oxtrao la forma/ton proclmuœ d'un gouveme· Ln sous-commis.ion /ec/1111t/U6 se r; U· a mor r u grand .\larroni met en r1u'à atwindre la peifection. ~t~< o u . Il Slll';_ son < rnpoau nu '•r ltol!J tl1e1·a da~s encti, fit ~o~ 11ira comme prtvu, demain. d.0u1I ~outo la c1v11isatior.. Je prie l>urnnt la gu~rro g611érnle, .'1.1rcoai 18~1110 r~g1nll'11l d tnfanlArtt>. l,u cér'· 

·~,n~' uJ'ettesUt, sa~n. carrosse ment nalio11al. ' a A \otre Excellonco de <Toiro à la part fut officier dans l'armée ilalienue. On mo111e a commencé à 17 h. J,es trou· 
"' 1· Gr ••1 d Ue pa 

1 
• r d 'fB t sm<•ète quo prend le gouvnnement de lui doit des appareils nournaux, qui Jl?S avaiont pris plac~ un carré au ta 

I~ •10 .. ~40 t~ Ca110,~8 tamb:urse No11 anniversaires gloneux 110 B n B ln Hi pul.lhr1ue ù CO ùeuil dan• lequel re11d1ro11t d'ôllOl'lll08 services en l.leuu· dtum. !'ou u111·/\s nrri~1lrent Io g~nfral 
'"'"'''< t ~~t~,:•11,,Ulo ltos~~t les ac'. M ~t . Londres, 21 - lR discours dt• ,If ;~u~!.lr1e a la part la plus !loulou· <'OUJI de ca~, comme par exemple tians tht tltvi ion 1"11hrnt1111 ,\ltny, Io g~nll· 

b' •~''lie~ G1i'1'i'Orta11tvrsuse. on reux Edm d la Clt11mbre des Communes. a la campngno pour la doslrucllou des rnl Comtl !Jahtl, Ili g u6rnl 0 mau ·~., ~ ~t r
0 

o et Ismet Inllnü sous-nuirms euntJmts, Tiifun et hoaucoup il'olliciers sup6· 
t>r l~~ ~ IJ doij d autres déli· eu un très vaste écho tians la press<' A la fumill" ~!arconi .\pros ln "UOITO, 11 figura parmi los n~urs de terro et do mc1·. 
' •1 llj&t'1 r..«o <• Oltes 1' . pour --· b ·1 . ' P " 1 b . 1 1 b 1 q•e oQ

1 
&f,""it '>Uùcle a1ssées C'était hier l'anniversaire de la ai· n an1111/Ut. , 'ome. porHonuahlOH •1u1 HO rallièrent lod pro· ,os Ir! utieli nrns que o ,, con 

14Q11 Ci ~Or ~!li de 
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en 'fur- nature de la convention des Dé· La 11Iorn111g l:'ost observe que ,es L'humn1tilil <'1ttiùrn russeut cloulou· mti•ros nu fa>CtHme. ::>a fottro nu mar· 01:110111 plo111s .10 mondo. Le gén rnl 
~q1 t11o:r la 1toue cl 'Oyage, f 't à Montreux. La convention/ pasj,,ges le> 1>/us unporta111s du dts· rouH<•mout la )'PJ'le que \'Ous venl'z 11u•• Sol11ri, qui con tiluiul uno uùh6· du di11Rto11 Fahrelllll montn Io pro· 
• "Ue tl e~qUe1.,~ilde. l'oOnue ses qrw~igsarantit à J·awaia la souveraineté 'ours son/ ceux relatifs a la po//t1que dda'l1p1:ocuetVl<e1r ·, Jo l'Ous prie de <'ro1rn. ton pulJl111uo, d~tu do ly2;. .llnrco111 mlc•r A ln tnl•une ol <Mdnm. Ile ·~ a 11;

6 
'"~s r

111 
t • "Prou• 11 à avait ét1l uùmuul s6noteur i914, dt•s -• ·ous romettons do drapeau nu 

1 
1<,b lr

0 
11Jb l1(\ 1.,. 1 ·U11~8 • e tez- du Turc aur les Détroits avait été 1 anqlillse e11 Néd1tcrrm11!e. Les paroles Ryinpalh1e qui 80 ·o ~;,·uo ào 1,1toute mu ,1u'il ·nuit ·11tu111t l'âge m1111111urn pres· 11om du (;ranci l'rôsidont do la l:"pU· 

lt1' Q U10 et rob . • Les d •1 't d 2 I •hh I ·11 el . m~ o iommag~ • • l&t a1, llo 
0111 

ustes el signée, en effet, ansra nui u 0 d'Etfe11 cons/1/uenl u11 ges e o,.,.or i. • ému qui s'arlresso à ln rn~n 0 1 crrt. hliquo N du ro111111aadant on cho( Ata· 
%

1
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t de b~aux Juillet 

193
6. Toute la Turquie. avait qui se1a accue1f/1 avec sll/iSfac/1011, de grand .\Inrconi. 

1 
iro ' u En 19itl,il été O\'&H •,tomm~ par fos· türk, au IB,mo r~.i;unout ri out Io paso6 

1 fo o êt >191.1 a l'o Parrn, au proclamé alors, par des manifesta- réco11cila/1011 d l'égard d'u11 pnJ> do11/ KomAl Atatürk sol1m pr s1<ienl du .uon oil nauoual est eharg d'héroi•me. Nous u'urnue 
r1 ~ri~ ~''c•~~latiou es~ tiona qui avaient duré jusqu'au matin, l'Angleterre s'ef<lil mallœureusement elo1· Lei publications iles. rcclwrdie• s•:1un11fo1!w1 •· I.e ~>tue, A nucun douto •!'Ùl l'ombre do eu <lrn 

% Qlll. Il tr l'ét tt h ent et sa reconnais- ava1l tonu aussi u ce 'lu J ns umu a 1'.euu \'OIH ro.~nporterez cle grnnd s 
l, •nt Q 1t16 1>1 111 ,

1
, ra;;· son a ac em 

5 
G d Chef ainsi q11t!e d une t'poque réce11/e. de11 journau:s: italien• pr~sid••11ce do l'Académ10 italienne. Il victoires. (Ju 11 1·ous soit sacr, .. 

' lJ Il !Jas a•ec la T .s sance envers on ran nt d'Inonü us autres journaux s'e.1pri111ent dam Honw, ~O.-'l'ouln la pr~••e it·1lll'nllo ruruplhsail su haute eharge arno la El il rem'! Io drnpoau au com:nan· 
'lia t 86, u1. qu'envers le gouvememeG d Ch f k mt'me sens. donne le )JIU• grand relief à I~ mort cert1tudo du SCl'Vtt• Sil JIUlrtu, d.inl du r t, 1 colonel Salih l~r-

J~nr 11.•, • 004 Nous présentons à notre ran e - - -- du grand sarnnt dont la drs >ari· Lns 1ourn11u r8ppell<•ttt r1ue dur:int kus. Ge cler111 r monta n RI à 111 1 • 
~, ,~'liu llJo~,. O~lh l'expression de notre respect en cet iB fpaité naual dB 1936 11011 Jllongn tlnns lfl deuil non '•ou· la p~rtodo dos sunetion• il u1·a1t rnulu lJun et pronoup l'a'lo ul iu suivinte· 

Q~t'' J, 'l'fiu.i -.Iles anniversaire historique et nou~ évo-1 lement l'Italie. mais touto l'humanitt. prnndro la p.irolo à la radio do Lon· ti.'• ~''o~f toi . quons avec émotion la . mémoire de - -- Avec lui dtdparalt une des plus dro• pour ~lef1•ndro l'ltnli~ mais <1u'1I -C'c l nujourtl'hu1 un gra 1 JOUI' 
i. ,, 'o. lt., 'ta· 1a

86 
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10118 
tous ceu:a: qui ont sacrifié leur sang, Importantes déolarations grundos figuro• n•pn•sentuuves de t'll """'~ ,110 i•mpiichu. do fête que notre rég11n ~t nn pou r 

"t~~"i'~u, JQ 1~;Utr.,111ent1urco. leur vie pour la liberté des Détroit~. de .M. Shake11pevre uou·e h't>1ps qui sure.sont :) la gloir" - J imars ou;; ter.• ·ou ""·· ncu c 
,, 1, q,, ij Vell Uvant d SO· Une grande cérémonie sera organ•· aux Communes do IOUl!l uue •'poque. l'artout tl ~loti One étrannc erur1·B... ltonu dropa~u do J~ fi ri de uotro 

o,, lq ~t 'iUi ic Parle e la sée aujourd'hui à 10 .heures à ~a- Londn•s, 21 •• \ ,\. • L~ trailll na· le •ymllo!e rio la acio11ce ot rle 111 •il· .!J Il Llrnml !" f,,J notre t>r , J C >mm in 

li,, %10 Il Uuissen~ des dol~ Kavak, à l'occ:iuo.n ddprM~=~ l'ai de Lo11dn·~ ,Je ·' .. 11!e•' tO:J6 lut r1.t0 n P•'nmemale. Il fut un grn11d .U<1na,~Orran) lin-;,fllo)ant flCtm•dl'r dnnl 1\tutOrk etdra ''·" d. noir 
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'• e •Oùern,. nos anniversaire de la v1cto1re e adopt6 pur la Chambre"' s •.;ommunos IJ1e .uteur du l'humunittl r1ui lui est :un1m:u Jusuf<'~/u ~hmrd "" ,1 T•~rl 111 "'' g«u~ril. C'est pour nou li J>IU r lll 

8 
1/ ., '• sous treux d. · ct .. , 1 1 . , rodovnlJle ù'u · ' r- " , d d s Mtc . I} 11101·0:. 1 11 palpiter 
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11~d hft Il Londres, 21. - l~e se<.>"1l.f1lil'1' pnr· (116 Pgal aux • Jo_ d_on d 111lu1t1on a de /JcJn1N.J. ,l'nl mines, 101.ranlt Ju '"rtoudtt' ueruf 110 pourru J>roudr~ r •• no 11 :, t• tJ, l'riSOJu Du .. 'l'au ,, Je1neulail'8 pour 1'1\1nir11u1t·, :\1. ~hl• d'appJu·aL1on ~rocl&g1uuse~ C.tpncJlés 4t ,/ynam11e. l'icuric tJ/ un bltn 11/Jdnd"n"~"'S ce ctropoau <1ui 1 ou ' cour11 p r 
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,, ... t .• r-~e;11blais, .. où l'on J1ourri.seait encore Ja convie· ftutes ù la Cha1nUre,u reudu ho111•111 aA"H ~l chacuntt du 8 nUu1sn1t. en t11\·011l1o_n On '"ntinu' l'tnqui"'' 1c1 lt .\L1tlirk uu nu111 du rtgun ·1t no 
;i,Q~~"liJ""•ui La1;8

Pl't!te-t-on ùe tiun que Io• •'traugers pouvaient àla lJ011nr.rnlon1~. dont 1.\!1-•u,.tgno un Lréir1fico i\ l'\111111•01111011• npporta•l Un éboul-etJten' fait trorecon11a1ssun o prolu11d•ot 110• ro· 
'•'Q• '/"lif' u: un• n~" 1i1·illarû eon•truire d"s ponts on b/\1011 armé, et J't;.H S.8. ont fatt proure po1tr lo lJ~s son 11 j 1 •11ma111t~ 011t1ère. lJ 111orcwmo11ls uou !111 iurons f1d lllé 
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Ili ••.1 'l>it1 ••ment pour 160.000 Ltqs. Ln différeuce ost lima quo le traitu do J93b pourrait vil!• du 1 onlO<t'hto, prus do llolog •o nôrul d• lu ruo hu cr" r1nl, tla tl <<>•>riront Il U V 
·~' -~ ~~i.~lt l'Gu 'lier, '1""""'·moi cte 
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J••unef ,\lai'>"" " rn pour la p~e'. !~o':.i';t.~'':.;~i;;; ~".~:~:::r" .~:~:icr~~: l~u!:::~ ,. ~ IJ~'"'i,Q, Je ~e.. • ~ ~ [)es pourparlPl'tl tiont dt1j~ on .c.our~.' 1n1ô1·t~ ~ .-O~B l 1111press1ou do pu1st.'r Il rncnt. J,ca c1ustre ouvrlcr• turent en e\1o!J18 J,ar1s, it. J\ ,,\, Un confUronco 
~· .. ,_lu,,. ;,1• •• ''•ble v!e'JJ M EBlâl Bayar a Istanbul tians ce ...... ,, uvell Io• .. Et.1ts s1.aud.•· une "1111 llOU\ ollu tandis <fUll ses ., .... lu• Ill• ... ri• 1 '"'1. "' ,j. plerrca.d 1 s'r•sl ' JIUO Inor à l' llltol \luti"JlOll • Jlr, .\_. ,... Ua·~ JJ~·u • ard I 1. I l 1 1 a1n1Y ut sus l'OIHJ•U . l'agent ,f pol1C6 • n nt'Uon au ooin e a , ,., '"'11~~1;.,. """· l•ura b:Jlrè,, ùe • . , • . ' ua\·es, la l'olognu, u • 111 illH o c a du lui a1·c•t• eu 'g11~us so lllO<fU&IUlll n1: arlsn 1111ai d1•1<1111 "' par 11'1 pilon., 1 ontr Ill. l haulcmp ' Bonnut, ilium, 

~.""'lle ... •t "'•'-0 ••tians Le miuistre dtJ t J::co1101111e, .\1. Celill Turquie. ' 1 1 scqit1<1w10 <JUI &<'Cout· oapeu,...pom icro N J'ambulnuoo muni pale Urun 1 t t 1 our111or, J., 11oni·cau gou 
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; . Bayar, accompagnù par. Je sous·secr~· lès diva; Rials se son/ déclarés tt'"C· pagne ou 0~ gra11d1•• lo11tat11·os tl i1t1· 1..,, trarnu de d olal m 111 lurent immMln· \•ornour do ln Jr uquo 11 Pr~ • 
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·'Il rnka~; et de ln cortl pour adlierer au trmt.! lllOJ<'nlla11/ nos hnlrttuda tl'oxt•teuco. Jloux ,1 • ouvdoro. T•h•ln, fll• uo Il• tct, .\J, d Labeyrie 1 nommé gouç r· 

Il i.:::''••iio~"''••:i:,'"• Ü~~~~ u';~~~:~~gi~colu ~ ~•t arriv6 hier à 16 des petilt·s motlifications. . . l'n 1896, il •o rondit l•u Anglotill'ro et ll~•an,4~,': : • .iu~ '~fi'::."~"' Pr1·.h~1pf!~~0J. 1wur honormro. l.o con 11 deff 111101 • t· ·.:: ia.:i1;. Un ùcs h. 30. Des pnlparatila sont rails en vue ùU " rollCOtllru J'host1lilé """ milwux r,1.~~,e·,.,. deux autre. j( nan. r.11 u',\I>· 
1,r•· !Ut a atlrnss (cl1c1tal1on pour 
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• . ~l. CeHI B·iynr restera ici une se· d'engag~r des pourparlors dnus le sc1L•nllf1<1uos ut do la pro a. ,\ux rd· ba•, el 1 z, fll rio l;iuLru, aV11iont d1•Jà expl· 1 o•uvro do rollr1
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rmenL qu'il oc 
uros lie tÎ~P•· mame ei;viJ'O'u. il se livrera à corlai·1111ême sens avec la Grèce cl ln You· gatos du Vulol111, Marco111 réussit u11• n· et l'on n" pu d gager.qu Jeun c;.Jarre•. i:o111pl1 • Un vnst tnou1·1<mont u e 

'at ues étui.les et ~'occupera des affaires goslavie. prnm1llre o;i;p~ntJuce do traua1111u1011 lino cn•tu ' • l uu llOuu. ltcu •galem,z..l il ln ilanque ùu l• runC: 

de benz111e. 

Dans l'armée nationale 
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Travaux publics 
à Aoste --

Aoste, ~0.-Le ministre <los Travaux 
publics parcourut les routes du Petit 
jl du_ Grand Saint-Berpard, visitant 

" po111ts frontières où seront cons­
truits ~tl8 nouveaux lidific&s politiques 
doua111ers et touristiques. Il visita 
également le Val Ferret. 
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Quant _au neveu do rnaître Denis, -- -- ___ banale forrnu/t.l do 6a'foir.vivre. Laecalnuréat - en ~pae:iic~rier
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~~ •xarncna du 
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• b "S.K. • t . I par jeune Pror en groupe 
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• a:l'.an fej.131'~ ourdon• Pl flûtes, re-

1 
• . _eanmomR 1•our e111r paro e, c'est• hlen 1 1 . cascur Allcman1I, (conn•i• anl 

~nt A:,."·j "•r . VIe ,"'1él8l'édpe1.s1.1ecottreù.eots leot Jdu,.l_l.1,rh1Pl\·iJIOleusa,iatccsourr- Nos re at1 ons corn mer- ,, dire poul' 110 pas mentir pendant t! lanbuf :t'~ça1, )il•n•efgnnnlà ITm•·ers.116 d'I•-- • ' """"'"''"'"".'""""" w" ''"' rn.,.;..,.~f:' .. ~rl~0""' ~'""""' 
;,. .w ..,. r•. l.to,-~ son. p•l•t violon d'é_caillu, au grand faire un comph:n~nt à uno femme le ~al~ •t rapidu. ·...;,:; ~~4~~·;~!• J,?
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{Jhod• mil· ·~JI' "'tl""'- ~' L' d 1 0 l ., ' çl~r1t au journal Il · ree!'er par 
dt ;111 
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"'1lii ,,,pA.GE rav!ssi uont e Sylvie assise au cla- • 

1 
"'" m y_eu nuque J eus recours fut , l'mt. M ~I" '~"·~lu .i>u• I•• initial .. : 

,,_,,,. JIS 'lit.~" du le iardin · . vcr111, :~riottes. chnPnnnes et passe- c1a es avec la Sue" de ""me tan·~. . . . ~ ;s Po'~ ,,;"QQ~, e•carroa•e ·~rr refermait la pieds. Lison, furttve et fùtée, son plu- 011 attribue Io tr•it suivant il. [O .PIBl'D 'EDt,,. dE Beyoglu vut• '"""' 
.., q • ,. d meau sou" le b M. Herriot, 1>r~siùent ac'"el de la u rg 

d
·e·c• Q O• à calant • · es CariQlles 0 ras, venait écouter ... •• 1 .. ~u ont 

., . . .i!M "' "' d J Cl1nmbre d e d lp 1~ L
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uureaux ou do 1 · ,. .. 
lfP' ~Ill Ut ea brelo son de11 rond et ans e grand -.elon. Et la nuit, au Q <' ' u os on .. rance. ~'adrouor pour inti rm ~·~••àm ••t à '"uor 

k' !• ~ .... q o ·' "" ' olo" do " l ""'• """ '" """"'' d' Do Bolklm ~"'"' do • Tü•k ' . . "·' l qo ''" loi 'yoo' '""" é qo' o,.,. ;, '~""' • i . • '••. " ·•-~r "lo
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vient d'entrer par bailliage chantaient dans le jardin. 
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1 1 

S èd 01 1~•: 1 gme euédoiee bénéficient du régime inmn1s un mensonge n'était sorti do ~!~~:[.~ ;.:'°"·1:. ' •• :
1

'~i~b~:;~:~:~;. ~tt~! 
l!Ui, 
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nr le b Le neuvième jour, l\I. Le Rien reçut . .- n re a u . e et nous, 11 esl j d'importation en vigueur en Turquie. la bo11cho de X ... le Présidoutdemandn r: ~ 
. TARIF D'ABONNEMENT• han · aron, c'est !II un grand pli •cellé. Comment cela se mte~venu le 19 février 1932, une con- d) Le tabac et le chrome exceptés, si celui-ci par hasard parlait du nez ! 

•1tôt.' ~11, lio · le lu- fit-il ? Ayant demandé la permission vent1oa de com~er.ce et de navi~ation, toue les produits turcs et suédois Il 10 dit que les msneongoe débit~e 
·le lui 

9 
suis n ! On ne , . d'en prendre connai~sance, il rompit basée sur .le prmc1pe de la nation la peuvent faire l'objet d'accords de corn- pendant 24 h. pnr l'homme r~put~ ~.etou; Pr
1
ei}ien fâché ldattend~1t le cac;hel et mil la feuille tout ouverte pl~s fa~orisé~. .

1 
. pensation privée. comme ne mentant jamais a11raienl 1 

.... ~b "· ci e surt e partir; sous les yeux de Sylvie .- n ou re, 1 existe entre les e) Les marchandises d'origine tur- un poids énorme et iasoupçonnt!. 
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~ lilt te, 
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nq iou out d'attendre _ 1 isex r · deux pays, un accord commercial en q_ue sans être assujetties à aucun con- En est-il ainsi Y I.t•t• ~~n~,, 4
8 
hab 1 t~s au plus. _Il a - Ôh ! fit-elle, les mains 'ointes, date .du 27 Lévrier 1936 et un autre de tmgentemenl pourront être impor- Je l'i11:nore. 1 au 13.50 1 ~lli\•r ~n "4 lu, ~ladem des... Vemllez quel bonheur 

1 
1 clearing en date du 14 décembre 1936. tées en Suède. 
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._ , 1 au ~ O: •.r.; , "'~"' ''""" - o,;, ,.,,· "'"'""'· ''··· ~· •~•"' "' '""' '" "''""' n r... •s % " '' ""'""''"' '' Chambre meublée à louer, 
3 
.... ' "'"" IS:I'-
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1llle au Jamais ils n'ayaient prévu ces gee- .e 1er mars 19,36 et le second le 1er nos exportations à destina11·011 de . . . 
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.- ll moi• tl.oO , ~ °' U CO 1 d ]&nvier 9 0 d J S . au mlheu ùe JftrÙllll au oontro ùe Be1o~lu. \ • 
'1'd re;, n to' ~t 1~ 8 d c ier e tes, ces mots ... Los chœurs s'étaient 1 37· es acc?r s ont été con- a uède devront Oire mrs à la dispo- . ' . "'---------------'." J 
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grand ux œ1llères, - 11 n'y aura pas de si. assura Syl-1 a. pas d~ préa_v1s pour leur dénoncia- ronne suédoises pour IA compte de la •ouvement Maritime lltê~Q~ ~rieur du vil!;oute. Bon- vie. Iron, trOIS mois a~ant leur expiration, Sveriges füksbank 
011 

Suède. 
ri d' '101 Q de sur sa ge et des Or ils n'avaient pas entendu rouler ils seront automatiquement prolongés N 
lt. 'htQ~ de tTYsag

8 
s~rule. Et un le carrosse. crier la grille, gémir le pour une année. . . otre oommeroe 

1
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de. n.' llto ats etan ognot plus gravier résonner l'antt0hambre, gein- 3.- a) On peut importer librement 1 avec la Suède 
,'n ,, "'nen •tson

8
. gs que cui- dre les' lames du parquet. M. des de Suède _les marchandises énumérées 1 . 

U uQ
1

r1111 (ll}es, d, C'enellee arrivait, radieux. [,ison ayant ~ans la hste 1 et qui est rattachée à Dans le tableau cr-dess~us figure la lli~l àcte
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hais li noblesse peu dit que ~lademoiselle et M le Jutbier l accord. contrevaleur des 1mporta1tons et ex· 
l h~de811arÙi) 01111eu lie Prétendail étaient dans le cabinet d~ musique b) Les march1ndises figurant dans portations lait~s.avec la Suède durant ~ ·""• ~!nt168' aliai~s ~omestiques il se hâtait. s'échallffait prêt à cri~r ; la liste 2 peuvent être i'!'porttles dans les nnn~es 19~4 36 et ln proportion. du 

11 p lu
1 8 

lllagist outenir un _ Hoh r un air triompnal de Mo· le pays dans la vroportion du contin- commerce avec ce pays comparative· 
b.'iQ' u~88édai~Uc1a 1 t ~~ts d'Orléans. zart de Gl~ck, j''.Ü gagno 111011 pro~ès ! gent ~ui leur a été atll ibué. mée111 aux chiffres de notre commerco 
Q:'~ou~18tore,assez J outre me- li s'arrêta, outrt!. J\lême son "sang· c) En plus, los marchandises d'ori. g néral. 

(ED 1000 Ltq•.) 
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de q
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~e ''in de fe e doubles bleu ! •des grands jours ne put sor­

n8Ql!ag:.liue8 l\Uiéte/Ines et do tir. Qu'est-ce que c'était que ce mu· 
IJt1n~r. Ve· il e 0cu8, Ar pas d'un guet si tendrement penché sur la gor-1:~111 roUt St Pou~ faiJa· ais le nom gerette de Sylvie ~ Année• Importation• Exportation• Diffi!rence 

''' l(~~, ~ a:ran quoi 11
11 soutenir - Sa ... san ... aangb .. 41 

51 
168 
404 

695 

"~11.~i 1<,ut leau 1 Iai88é roulait sur Sylvie se retourna, un peu rouge, 
l~ t" l:!)~ •\ 11tir
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;-un p le gouver· mais. preste, elle fut en deux bonds 

(.b•neor:1• 
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1,, ant de etit château dans les ~ras de M. des Cannelles. 
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"11 •~it ' ~.~1 11•,;o_biuie:~tres sous . :- Bon1our, oncle-papa ! Quelle 

de 
1
!o1 et '9p1 a '•t po· - à sa 1ore ! ... Bon voyage?.. Content? ... 

•te en er,a o,, du,, •nt tout à Succès L. 
'a
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a t<,u n
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1,-... a

1
tne ~I Elle l'étourdissait de cris, de ques-

9" %1.1 c 106 a b arthe, nour- lions. de baisers. 1 
• le t·a ...... aron c . ,, '•la Yê l!Ut ne étatt - e ... ce ... c~ ... bredouillait M. des 

tr rc,,r Vier. et ,
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Portait sur Cenelles, le doigt braqué comme un 
U 'l Cj I i'heu Soun 1. tablier à j.listolot. 
1·~ftr illtnbre 
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re, aa~llant de la - - Ce ? ... Mais c'est 111. Antoine Le 

·~ce 
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la 1 ee. Syjs. gen e Marthe Ri eu., le propre neveu de votre vieil 
~•r 
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1e ru
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illbr
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Vie, coux noués ami, son enfant comme je suis la 

19~ t 
11.125 
19:!6 
1927 
1928 
192Y 
1930 
1931 
1932 
1933 
1934 
1935 
1936 

1514 
2828 
4908 
2764 
2118 
1157 
1076 
1011 
1534 
2057 

771 
634 
664 
731 

1191 
464 

1114 
1416 
928 

1567 
1661 

127 
353 

+- 711 
880 

- ~164 

- 4177 
- 1563 

1654 
43 

~ 340 
83 

+- 33 
394 

Pourcentage du comm. 
anc la Sn~de par rapport 

au commerce génit!ral 
• 0,6 

0,10 
0,35 
0,68 

0,88 
1,37 
1,32 
1,02 
1,~1 

1,46 
1,08 
1,68 
1,77 
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01par/J pour 

Pirée, Brindi!ii, \'enise, Trle11e 
d1J QudfJ d' Gi1/alü touJ lts v1r1drtdts 

tl /0 htUftj pr/CUIJ 

Pir~o. N.,ples, Maraeille, Gêne• 

Cavalla, Salonlquel Volo, Pirée, Patraa, !lanti· 
Quaranta, Hr1nd lii, Ancône, Venise Tri11W 

Salonh1un, ltlétl>lln, Izmir, Pirée 1 Cal1m1t1, 
Patras Brindil:il, \'enh1e1 Trieste 
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17 Jufll. l 
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4ue 8Ser di omme on vôtre. Vous avez désiré qu'il vous at­
G~ ~,ne n

11
8· quatrex fois par tendit. Le voici. Mais, ajouta-t-elle en 

llta'"''ou e, qu· ou cinq bai~sa11t les yeux, il a une grâce à 
le ,n'1%t.. t ~0ncr8 1 avait (Lire la suite 1'11 ./lime page) 

'<! 1,, ' p eltr6 au bas d reçu les 

1.- De l'analyse de ce tableau il} . ressort qu'excepté les années 1926 de la Suède en trois groupes: 
1933 et 1935 ta balance commercial~ <.- Toutes aortes de machines et HourR"'· Vorn•. CnnotanlZA 
avec la Suède est toujeurs en notrt> de produite de l'industrie lourde. 
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Q ~~ IQ~lt d~ dt ùans leu grand 
q"°' eur la U Salon cabinet 

•• ~~lltit lde l'Passeme d'!liver. 
"lt Que Pe· aris et nter1e, la 

~ ~ ~~ ltran~ne Sard:eà Versai!. 
•& 'llio· e 1·évére Lrson 
~~4, , 11e118 . nce, an-

r •nt b;.llJ•de' ' 0•ci i\I 
de~~~! ~Oiselle; le luthier .. · 
~t tun 1ls, e ensait · 
"iu •ou ''e~tcore ce Sylvie en 

'%a1' no, Cri11 sa Pe gros pre-
. ., te lu ·crin rruqu ~ "af Ou Blru rou e de 
~ illo 111, l! C•nq ~en18 8 ge ! Sans 

d/ llt~a~'t;eJ~~~·~ ~~t t~~~~ 
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la.. '"Utt· te' Vtugt sa 
1
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1 
· qu:itre 

t. ~ ca roia 
,"'~Ur v:liera ''&ers co 

1~1 l1u ndit n p~ trois ups de 
~ i~. n~e li1rou,lll Pitre. Üups de 

·~ te lite et le un n petit 
't~ ~-"i'9 °uche e Visit~apperon 
~""Q~ 1 '~&i à la · ur. Syl-

11r. l ~t ~n o gna lev Joue et la •b II.:~ ~e Uvr er les oe q ~, • 11ty0 age.se ye11x 
e,· I/ p ~ sou8. 11
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t Ill .I' o.~~r.~ e devin· 
14,'lire a~aj~e. lt~ \iloncte 
laj~. ll'u11Jont11 là u lnâie et avec un 
'an 11 B ~ ~ •ttr n fort !111 Yi­
't81Cioq: Cott•~'t ,,ces la\ galant 
'~ 1 Ill . '"llt .,rie t ons rou­
' 1 ~· i1 ~nsi~u ta, a01~u[terolie, 

Banca ~ommsrcials ltaliana 
Capital tnlii-re•rul 1er.soi et n\ltrft'S 

Lit. 8*7.696.198,96 

Dtreotton Oeatr&l• MJLA.1' 

Fllt&le• dan• toute l'ITALIE. 

IBTAllJBUL, IZlllIB, LOllDBBA • 

llBW-YOBK 

Créations à !'Etranger: 

Bnnca Co1n1ncrciale Itnliana (France) 
PariR, Mar~eille, Nice, l\lcnton' Can, 
ncs, Mono.co,·roulouse.Beaulieu Monte 
Carlo, Juan-lt•s-Pins, Casablanca, rlla 
roc). 

Banca Conunerciale Itnliana e Bulgara 
Solia, Burgas, Plovdy, Varna. 

Banca Comrnerciale Italiana e Greca 
Athènes, Cavalla, Le Pirée, Salonique, 

Banca Commerciale ltaliaoa e& ~uuiiana 
Bucarest, 4rad 1 Braila, Brosov, Co.ne 
tantza, CJuj Galata: Tomiscara, 8.lbiu 

Br.nca Corn1nerciftla Jtaliana per l'Egl! 1 
to, Alexandrie, Le CaJ.re, Demanou r 

Mansourah, etc. 
Banca Com111erciale Italian,a ~r~a~ Cx 1 

New-York. 
Banca Co.mme~cil\l• :ltailana Tru•I Cy 
Boston. 
BanCll Oommerolale Uallana Trust Cy 
Philadelphia. 

Affilialions à !'Etranger: lt on~ • r, 8,6 r1oorne 
'iG4t:Je11i la ~611r· cr;~ S 1 J, b

01 
1 1,

0 
11\1); 1•0, Co Ylvie en Banca delta Sviuer• llaliana : Lugano 

~ U
11

1 Onci lt1~~t ! l. Ufusion :. Bellinzona. Cnia••O. Locarno, ~en-
t1n1 q~1Ql! )l~ c'a,; au:_ luthier, ùrieio. 
111' 1\ &rq Opr

0 
llla1t 8• chenu Banque Frantai•• 01 llalien11e pour 

G1ltj • e ne rj le . l1e,:e De ni~! 1',\méri'\ue du Sud. 
~ ' ~ ~eq,e s6J6Uu8 Il, made- ,011 ~·ranoe> l'<lrl•· 
1In ltlfr lllu à ~a~ ljom1no (en Argentin•> Buono•·Ayres, Ro-

faveur. 2.- Papier el carton . 
2.- l\os exportations en Suède jus- 3:- Galoches, caoutchouc el leurs 

1 qu'en 1932 n'ont pas dépassé la moi· dénvês lié de nos importations (l'année 1926 A pari cela, les couleurs,lea matières Sullna, tlal•lr, Rralla 

exceptée). A partir de l'année r932,il y chimiques, le• lls~ages sont corn pria 

Jl'ENltJIJ. 
J.BHAZIJ. 
JIERJ.NO 

1' Julll. , 
21 Julll. 
!Ill lulU. l If lie-

a dans nos exportations, une aug- dans nos Importations. 
mentation qui attire J'attontion. PriDolpale• matières ell:portées 

à de•tiDatlon de la Suède 3.- Comparativement à notre com­
merce général, la proportion de celui 
fait avec la Suède augmente d'année 
en année.Cette proportion qui en 1924 En tète des mati/Ires que noue ex-
étail ùe 0,6 on 1936 OBI montée à l.77. portons à destination do la la Suède 

4. - Quant à nos importations de se trouv''· le chrome. La SuMe est 
Suède, elles ont montré jusqu'en 1929 uotro meilleure cliente pour ce pro­
une auiimentation continuelle et elles duit. Après Io. chronw, viennent Ill 
ont diminué rapideme11t au cours des tabac et les fruits 1oc• . 
années de crise. Cependant dans les La Suède élart un acheteur impor-
dernières année• oo voit une augmen- 1an1 pour lea é ~ 1 . 
1ation sensible dans nos importations. tree matièreso ;g~ic~osl, le•, fi u1•

1
• et au-

p
-'- 1 al .,.,__ lm rt..r. è es, e t 1rome, Je 
..-,,..op •• ma .... ,,.,1 po ,.e• mangan _se. Le dévelovpement de nos 

cle la luède exporlalions d'une façon importante 
On peut résumer nos importations envers co pays eat possible. 

Le 111arehé des céréales lions de ltqs. 
Il est arrivé lundi en notre ville •3 P~u 1e l~ansnction1 sur les noiset-

Batou1n 
.l l.llANO 
fll:ST.l 

1 S Jalll. } à 17 lie 
lit Jufll. -

En coincidenoo en Italie avec les luxueux bateau •las S 1J14t~ 
et •Lloyd 1 rlestlno., pour toutes 11•1 deAtinationR du mondA. 

Agence Générale d'Istanbul 

dtalla 

Sarap l1kel11l 15, 17, 141 llllumhane, Galata 

Tél~phone •4877-8-9. Aux bureau• de Voyage8 :'l':tlta 'ft\l. 44114 
" » • • W.·Lita » "681 

FB.A.TELLI SPEBOO 
Quais de Oatata HlldavendlgAr Han - Salon Caddeal Tél. «7111 

Départs po•ir Vapeurs Compagnlea Oalee 
(1aal lmp,.n) 

Comp"ll•'• Royale 
wagone de blé dont 101 7 de Polatli, tee e a rPcolto de 1936. Los noisettes 
a wagons d'orge de Kütahya, 3 wa- en. coque 19 ~on.dent à l 7 vtrs 50 · 108 

gons de laine mohair d'Afyon et de 11018~~~: déc~rtiquées sont à l7 ptrs. 
Kayseri, a wagons de laine de Polalli 1L~ ~ 00 ~I ftl~née dernière est éva­
el d'Afyon, 3 waiione de farine d'An- u util · kil~grammee el on esti· 
kara el de Kayseri el un wagon de Fe qeilleftoudrra otro liquidé jusqu'à 

Anvers, Hotlerdam, Amater· 
dam, Ilambourll(, vort1du Rbio 

Orion• 
« Vulcanus • 

N6e. ••<'•loe de ~cl.dltlll I• port 
.N1Y11rulvn l Yop.(U 6 au 8 J.o8t 

seigle d'Ankara. On n'a pu vendre a cu e e la récolte nouvelle. 
qu'une partie seulement de& blés ar- La prod t• 
rivés; parmi les autres marchandises, uc ion de coton 
seules les laines ont été venduea. d 'A vdiu 
Les Polalli tendres ont été cédée on- J 
Ire pie. 7, 07, 5, 7, 17, 5. Lee prix et la On u,ait évalué à 7u.OOO balle• la 
plaoe sont demeurés r~s mêmes que production de coton ùo cette nnn~e 
11amed1. de la r~gion d'1iycli11 Dnne IA <'a• où 

Lea blés durs ont obteuu de pt•· la s~cherease contin~erait 011 d~utt> 
5,20 à pts. 5,27,5 fLe marché de l'orge quo l'on puisso obtenir 4o à 45 ooo 
est entre pis. 4, 4, 12.5. Le millel ùe balles. · 
Tekirdajt a été vendu à pie. 9,l5. 

.te• noisette• de 'frabzon 

IJourgaz, Varus, ('onatsnlza 

1 

c Vu/,·anus • 
•T6/am""' 

P1rtlt1 .. \turso1lle. Valeor.e, [,i• .o,1kar Haru• 
v11rpool. cDurha" Haru. 

Hrl le ~9 luiL 
ven le Il J ull. 

tt11vven Yuuo ven le llO Jull. 
1'a;ot>1 ven le Il J.etl 

c.J.'l'. (Oouipuglll& tt.:Jiaua 'furism.u). OriaDISSlion Mo11ùiale de \'01•1••· 
Voyaiin• 1\ forrari.- füllots lerrovtatrue, .111arit1mo1 et a6rie11s.- 50 o1o tle 

rétfuc/1011 sur t.s Chemms de Fu /laltem 

Sadreesor A: ~'HAT~;1,1,1 ::il'b:IW0 ::llllon 0111J,te1i-lludav1uclii r !1"11 Gallla 
TAI. ••N• 

~ 0 d'u Clés <:tues une •ario do Santa-Fé 
111'1\t '"' ~'}\ Ile att d•argent. \~u Brésil 8:10-Paolo, Hio-de.Janei· 
' ~& ~~t8 1~e ù aquo ùo ro Sant<"<, Bahia Culiryha, Porh> Cos jours derniers il a plu ù 'frab· 
, 6,!r ~~th~~ ~~~1ni~lOaàtllrUie. ,\to11re, Jtio <;ran•I• Hecife (Per· xon. Ceci a fail disparaitre toul dall-
e -;'.Oi.,,, tJ:'>t lt •Ier ,,, ruie j• . . uami.u"o~ ger de séchere1•e. 

11 
--- - -•

10 
-.411j t op "elle . a1 s1 (au Chili) saulia

11
o, \'alparaiao, (en La cueillolle dos JJOÎsetlC8 sera en· M /rnken Am~riquo, jt> crois relè•o 

Eloge du mensonge 
Dsutschs LsvantB .. Linia. 6. M. B. H. Hambourg 

DeutSG111 Lnantl-tinis, HamllllllPll ll 11111""'1 
Attis Lnintl-Linls l &.. 11'111111 

•to ~Or~ ~ llje~re 'lUanct :Ï Maitre Colombie) Bogota, Sarauqu1Ua) lamée quiuze jours p-l11s t.J que l'an- · Pa dai1a fo Ta" un club ~r!eerv.\ 
l li. Q•

4 
e, ll(lre 1 se trou. <•n Uruguay) Monteviùeo. née dernière. Elle 1er<> tr~s·abondan- au, i:;ros menleure. ' ~~l .~e~ ~ 

8
°Yan1 

8 
•es t~ur- Banca Ungaro-llaliana, Budapest Hat· 1 te. Une commiî8ion présidée par le J1'f10

rv QU•'! ~st votre avis eu la 

1
U1 :e~~~ê. lltploi ~r 

1
le point van' ~U.kole, Mako, Kormed, Oro•- président de la Chambre t'a commerce mp 

1 
re. 

1

. 01r~'•r6 ~).ne, d' a cour, haza, Szeged, etc. de 'frabz
1
onde•t. l'artie r.:\Uf Hopa dot var<?o':;°u:::a vart, j'aime le mensonie 

"' Cf1a ""''ai· rt !:! l . Banco llahano .en Equateur) (;uyaquil Gorele a m o \1s1ter toutd la zone e . l noua préserve du ~on tact ~e 
1 

lltbre 1on ·;Y vie. Dé- Manta. production. vio ~nt de la véritl\. 
"'"'' · ""~ "'" oo,. -~ '"""'" ,,. """"' '""' A•· O• """' .. ~ """ oo•"'"' ;_,,. ,.,c ""' '''" • '"' '"' '"' '""'"" lotan .. I, Mer Noire el rot...-~ ~4- e, ,. Ci p de votre quipa, Callao, Cuzea, Truiillo, 'foana, tieuce l'issue des poutf• rl<.-r• av~c Jrc~ humaine dorr.ienl 1;Jhisiùle111eàl ~4e ltl\\~in1 Vo~~Ur le MollienJo, Chiclayo, 

108
• l'iur•, l'uno l'Allemagne. Si toutefo.o l~s . négo· h bo fiôme que la· ùoune çoupo il'un / Vapeur• &tendu À: ~ul ~t u, 6tte le moment Chincha Alta oiants n'en.trent pas en vosso••1on do ~i ~l~ ~it ~!on a,pparal\ro ls personne de Bamboar&', .,..,.._, .Anven 

Service régulier entre Hambourg, Brtme, Anvers, 

.D6p&rtm prooh&ID• d'&aua•m 

pour Bambours, .awtme, 

~·~ Ce\~6Lte,,', U11 CJa~er~eltez ; Hrvataka Banka 0.0. Zairrcb, ~o uuak leurs crédits bloqu~B auprès de la ~!! l or~• Wl m .. 1110 les fuits présen 
llj,,ccia, e' l!r ec1n, deux Bnuque Centrale, les transao1ion1 sur b' -~··~~V•• 0P!lés d•ns un menson .,.~ 8 ., "OltEA ~•, 

0 

li efr and b Siè!I• d'/Jta:ibilf, Ru• Voywdu. le 111nrcl1é de Trabzon 11eront \rt.a peu u 
1 ~ wuçu fout la môme impreseior~ 1 t• '~ ' 

1, Q ' 

1 

et. II esoin de Palu::• Karakoy animées celle année. l<e• veilles à cré- , D aidlleurs Io menwongu fait part'n iJS TH/;'· '\'tl.LIA. 
r 1' '01 a111 d a tant 1 TillpMn•: !'ira l!Slf-}-l-1·J d'I à l 1 l .. v 'ont pas uu co e du eavo· . "" • ~ q

1

t , 

1 

ansé pu 1 . 1vrer e e• a ancee n s· 1, 1r-v1vro. SS lARH\A 
IQ tqlll a bé Cet hi- Ag.na if /Jtanbul, Allal<m<iyan Han. p.se euooro commencé alors que rha- l'i . Oil llO menl pas OJl dl)Vionl im- l ' ' 
\Ir ll1tti 0111 11101, llli Direction: Til. 119()(). - Op!ration~ (/Jn qué année on eu onreiiislrH dès le po 

1
• m~oitven.lr.n,\. 

ftd&ti 8~a, ~~Ili étaii ~é .... Le 
2191

;;. _ Per1</1uli/6 l)o)<um<nl Uf}l}J mois de mars. Et sans l'aide des né- Çlp dil <'b.o:r; nous• /»• art• rooh&ID• d'l•tanbul 
QQ eu lut Nit • tl'uu e Pas· gocianls les product,eurs ollt guelque • Ù.n cha•so <lu ~villa ~ ·~lui ul P P 
r ,~QI" ~ier lléan'lll quart de f'oJition: .'19/f.-Chang• d Pori 11911 veine à l.aire (ace "le11rs (raÎ• po.ur la dil la vériltl.. '11'3· ~ q pour Boarl'U, Varna et • 

~ I• 11. e U11e f • ,"amik Han, Tl!. P, -1 10 11; \ ., 1 d a OO 1 l'h 

ver• le li" Juillet Anvers et Botürd&a 

un le 27 Juillet SrS AKKA chara. le !S Jtrlllet 

vers Io 28 Juillet StS Dl:.'lVS eh .. S. le li Aoûl 

1 
a io 0

11
_ eo

1111
n oins sous Agma il• B•1•1Jlu, t;Ukldl c.idu<Ji 217 cueillette' "e11 11oiselW,., .le vaiemeut l'fallea vaa orolre qu'on lui· offre 1 Oon•t&Dt&& 1 

~ • ,J° ct

108 

au- ~ • du salaire ol de a nourr1111re e11 ou- P r o !"'! oapitaliM dans les bourg• 
QI ... er11i~r~ suaP''f''' û'J:mi~ vr1era. dan• l~a •1!loa... • S THH'>SAlH 

1 
:Ill J . 

1 

il'G" 

1111 

roll\a Localion ûtco//ru-(or/S 4/ùyoglu. v·awta Jusqu'à ce moment, lei banques Un JO~r j'ai résolu avant ,10 sortir de Sr • · ~I· e 111! el 
tait h e 88~ · nce de l•Mn/Ju/ n'ont pas encore entamé le11 opérations ~hez moi ile ne va• mentir de toute la Connal•........,llll direct• et hifi 

1 119 

.. a, 

8 

~1 11it18 •ervto• ,,...,.ier'• obe<1".. [sur les nmeettes. iournée. Cllpendant le roU1ier alllil . .....-. . es .,...•l•P
011

r trtu f•s />Pris <lu -•• llcore de M. des Dan6 l'en9eml>le on e1compte que rencontré 111'ay•nt damai.dé do• no.. ii'our tou• ren•e
1
iinement1 •'adre1111r l la Deut1eh1 Levant .. u 1 

• 
retour.1•;,iiiiiiiiiiiiiiiïiiOiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiill'I la récolte rapportera dix à quin&e ml!- •·ellea de ma •anlô je lui réDonw• 111• AJepce 0'1téral1 pHr la f1Uqul1. 9alata llo•a11;11iiai.u laaa 

1
,
1 

ne, t' ~ . . • 4-4r••·•"'• 



4 - Bl!YOOLU 

LD PHE55E TURQUE DE CE MDTlft 
LE devoir des Hataylis notre propre zone, comme autant de 

pr~posos de la police Municipale, à la 
propreté, la (fücipliue, le respect des 
meanr~s sanitaire•. Il ne faudra pas 

La gloire du Tintoret à l'Exposition 
de ca·Pesaro à Venise 

·''· "Jim l'.s icril Jans le • Kur1111 ,, : 

Nous pouvons r011•idürer que le nous borner à éviter Ili salett•; nous 
sancak d'lokenderuu, sur notre fron- devons devenir des éléments actifs de 
tibre du Sud, qui _était .soumis jusqu'•·. la propreté et des conditions sani· 

Cent chefs-d'oeuvre 
---ao-+,.eEe-- -

ci à un~ adm1111str.:i11on autonome, 1 taires do tout ee qui touche les envi- Au Palais Pesaro, dans l'édifice ma· 
dans le cadre do la t>yne, est devenu, rons de notre maison. gnifique qui, il y a deux ans. accueillit 
par decision do . la S. D. N., un petit Aujourd'hui, par exemple, la Muni- les œuvres du Titien, Venise vient de 
Etat abs~lum~nl mdé~endant ~aos ~es, cipalité n'est pas en mesure d'accom- faire placer plus de ce ut ehefs­
affa1ri;s mt~n~ures .• S• cette. situation 1 plir régulièrem<>nt, au jour le jour, d'œuvre authentiques de Jacopo Ro· 
est auiourd bu1 plntot théorique, elle une de ses tâches les plus essentielles: bust,i .dit le Tintoret, le grand rival 
ne tard1>ra pas à se transformer de· ramasser les ordures. C'est là une du pemtrn du Cadore. La postérité 
main en uue situation de fait. Di•s qu!'stion de moyens. Ceux dont on réunit dans un seul cercle, rayonnant 
lors,. chaque c ~ancakh. » pourra se diôpnse sont très inférieurs aux be- de gloire, les deux Tieillards qui ont 
c011s1d~rèr un cnuy.en libre, _ s~us la soins. Et l'on ne dispose guère de été si séparés pendant leur vie et qui 
garanlle de la Socioté des !'iatwns et crédits pour les compléter tout d'un ont tant lutté pour conquérir la do· 
pourra être justemeut fier de ce titre. coup. mination sans partage de leur 
Quoique le llatay soit polit, !1 veut Dès lors, il nous faut prendre des époque, pour l'affirmation exclusive 
aspirer .au plus heureux avenu" mesures pour que ces ordures ne eau- d~ leu~ propi::e génie. Dans c~ cercl~, 

.Mais 11 ne serait .Pa~ opportun que sent pas du tort à nous ni à autrui. ou 11 n est pomt de place yon1 . l~s fat­
le peuple du Ilatay, sen remettant à Nous devons les conserver dans des . blesses humames, la lumière iesplen­
ce brilla~t avenir ci.ui apparaît à !'ho- récipients fermés, ne pas les jeter à la dit également sur. les tûtes vénérées 
r1zo11, . s abandonnai ~ un sommeil rue et les recouvrir de matières qui des deux souver.a1ns créateurs pour 
tranquille e.t profond. Car tl a une s.é· on empêchent la putréfaction, comme rlesq.ue. ls la Renaissance semble abolir 
ne ~e devoirs n

0
at1onaux à accomplir. le «Crézoh>. En agissaut ainsi, nous la v1e1llesse, i::epousser la m~rt a~ec 

D a11leur~ 11 ? y a aucun droit en ce aurons accompli un des devoirs les une vigueur 1alou~e, régler J?squ ~u 
monde qui n au des devoirs pour plus simples incombant en temps d'é· cours ~e la maladie, et. de t agame. 
contre-parhe. . . pidémie. Ce service, nous l'aurons Le T1t1!ln, en effet, s éternt à quatro-

La prenuère tâche qui mcombe aux rendu avant tout à nous-môme car vmgt-d1x-neuf ans et le Tmtoret à 
Hataylis afin de pouvoir jouir ~e leur nous aurons débarrassé uotre p;.opre soixante-seize, un âge qui tient du 
bonheur futur sera de de\•emr offl· milieu de l'en~ahissement des mou- m1rac!e, étant. donné le travail sur­
ciellement des c citoyens du Hatay », chas et des microbes. humam fourni; le. Tmtoret, avant de 
c'est-à-dire de faire rnctifier dans ce ~lais aprùs avoir pourvu au plus d1sparaitr.e, au. prmtemps, en mai, de­
senR I~• 111scr1pt1ons de leur carnet pressé il nous faut songer auslii à de· meure qumze Jours et. nuits les yeux 
d'identité. 8'il y a des Turcs qui, main ' ouverts et lorsqu'arnve son heure 
quoique étant sancakli, ~nt ~égligé ... Nous ne voulons pas faire ros· ~uprême, il donne l'o'.dre qu'on ne 
cette formahtii, 11 faut qu ils 1 accom· sembler notre ville à ces riches 1 ensevelisse que trois Jours après sa 
plissent. . . déchus qui portent de beaux habits m.ort P?Ur ne pas pe_rdre - semble: 

Prochamement, les électtons auront sur du linge sale. La rn!lilleure ré· t-11 - ni uu accent, m un asp~ct, Ill 

lieu pour l'Assemblée du Hatay.Pour clame d'Istanbul à l'iutérieur comme un reflet de la beaulo multiple et 
pouvoir y participer, les. citoyens. ùu à l'extérieur, c'e~t la propreté. multifo_rm.e de la vie~ pour se sentir: 
n~uv.el Etat devrout avoir leurs ms- Ce n'est qu'~près avoir assuré cela ~our ams1 chre, mat1èr?, él~ment qui 
cnpt1ons en règle. que nous pourrons songer à cons- ient~e sans h~te da.ns 1 ordre natu_r~I 

Il y a un autre point dont il faut te- truire. des cl~oses, Oire déh~ré. de toute dlVI· 
ntr compte: le nouveau statut ne con- p 1. "d I .. 1 mté d esprit et de m1~s1on, homm.e, ~u 
fère pas seulement ta nationalité du OUr IQUI Er a guErrE CIVI E moins dans ia mort., comme tou~ es 
Hatay à tous ceux qui habitent effec· autres pauvre chair .. qui ~etiouve 
tirnment le pays, mais il l'étend aussi BD EspagOB fatalement sa corrupt1b1lité or1g111elle. 
à tous ceux qui, né• dans le Hatay. Le drame d'une vie 
ont éttj s'établir ultérieurement on ·'1· Yunus ,\'adi 01/re une solu/io11 pour 
Turquie, 011 Syrie ou à l'étranger. 1nellre /111 il lu vuerre civile en h-:Spagnt. JI 

Ceux qui 80 trouvent dans ce cas f'e:rpost tians le • Cu1nhuriyet• et la •/?épu-
pourront également participer aux blique-. de ce nu11in: itnposer une trlve aux 
élections prochames, à cond1tion de partis et appeler '" citoyens aux urnes.· 

se faire enregistrer. Le résultat de ces élections peut· 
Un second enregistrement aura lieu être prévu avoc assurance : il ne serait 

ensuite, suivant la communauté dont pas en faveur deR communistes et des 
on relève. Le statut en reconnait cinq anarchistes mais peut·êlre bien des 
et attribue à chacune d'elles un mini- nationalistes, d:rnli la grande majorité, 
mum de représentants ù l'assemblée: nationalistes espagnols et non point 
8 pour les Turcs, tj pour les Alaouites attachés à tel ou tel pays. Il n'est pas 
2 pour les Arabes, 2 pour les Armé· à douter que les partis de gauche ne 
niens,1 pour les grecs-orthodoxe•.Ch<i· puisHent se maintenir longte•nps en 
que c Hatayli • aura à déclarer devant Espagne après cette guerre sanglante 
la commission désignée par la S. D. qui a transformé le pays en un nid 
::-;, à quelle commuuauttî il appartient. de hibou.:. 
Et si c~t enregistrement est fait sui- L'Espagne abandonnée à elle-même 
vaut les véritables effectifs de chaque semble loin de pouvoir obtenir un 
~ommunauté, il deviendra possible r6sultat décisif s'étendant à tout le 
ù'obte111r un accroissement du nom· pays. Dans ce cas. ! 'Espagne, morce­
bre du nombre députés minimum al· lée, démembrée, ne pourra aboutir 
loué. qu'à un résultat partiel. 

Istanbul propre et saine 

Ce qui prouve qu'il jugeait incom­
modo sa condition de héros, de mes­
sager divin, c'est sa vie simple et re­
tirée, où l'ambition n'avait rien ùe 
personnel en tant qu'il défendait un 
monde d'idées en tant qu'il luttait 
pour une foule de gigantesques sym­
boles, non pour un bien terrestre ou 

lion faite des cent cinqunnte qui sont 
actuellement dissôminetiS dan• les dif· 
féreutes galeries d'Eurnpe, des cin­
quante, environ, qui so trouvent en 
Amérique, des soixante, approx1111a11-
vemont, qni figurent dans des églises 
et dos musées d'Italie, tout le reste est 
à Venise, un reste qui représente, on 
peut le dire, ce qu'il y a de plus im­
portant et de meilleur du Tintoret. Le 
Comité de ! 'Exposition a donc pu 
choisir à son aise et réunir à Ca'Pe· 
saro une vraie collection de joyaux 
qui, auparavant, à cause de l'emplace­
ment et des conditions de lumière, à 
cause du noircissement causé par Io 
temps, par la poussière et par la fa. 
mée des bougies, ne pouvait être, en 
bien des cas, que mal étudiée et qui 
maintenant, convenablement restau­
rée ot placée avec habileté, révèle un 
Tiutoret nouveau, un Tintoret resplen­
dissant de lumière et plein d'une ar­
deur de génie incomparable. Aux toi· 
1es qu'au a enlevées de Chapelles et 
de Musée vénitiens, il faut ajouter les 
œu•res qui ont été gracieusement 
prêtées par différentes nations étran· 
gères: cuuvres qui, comme la Suza1111e 
au bain de Vienne, la Délivrance 
d'Arsinoé de Dresde. la Danaé 
de Lyon, rendent !'Exposition du 
Ttntoret à la Ca'Pesaro particulière­
ment grnndiose, monumentale même, 
comme l'a écrit un journal allemand. 
J\Iais cela ne suffit pas. Comment nu· 
blier, parmi les œuvres inamo9ibles, 
cet ensemble coln•sal qui fait de la 
Grande Ecole de St. Roch quelque 
chose qui peut soul se comparer à la 
Chapel1e Sixtine ? Or, sous la direc· 
tian du pemtro Marino l"ortuoy, les 
peintures de ce cycle immortel ont été 
éclairées indirectement par de grands 
réflecteurs, de façon à en révéler tou­
te.s les beautés les plus cachées. Et 
devant une puissance créatrice aussi 
immense, le premier sentiment et la 
plus naturel est la stup~ur; on corn· 
prend pourquoi la vie du Tintoret a 
olé aussi dépourvue de faits impor­
tants qui n'ont n'ont aucun rapport 
avec l'art. 

un jour proposer de peindre tous les 
tableaux (trois par an) qui servirairnt 
à décorer non seulement l'école mêmP, 
mais aussi l'église ! 

Le précur1eur du 1ymphonisme 
Le Tintoret, né à Venise en r5r8, 

d'un père teinturier (d'où §On surnom) 
y mourut en 159·!. à l'âge oie Boixante­
•e1ze ans. En pnrtant ctu Titien et de 
Michel Ange, (son programme esthéti· 
que était d'unir la couleur du pre­
mier au dessin du second) il s'éman­
cipe rapidement avec style tràs per­
sonnel dans lequel la fa~on de sentir 
et de voir est précurseur d'une gnnde 
partie de la peinture moderne. du 
Gr~co à Goya et à Cézanne, et qui est 
même pleinement anticipée. La criti­
que admet, en effet, qu'en lui frémit 
déjà, entre songe et réalité un ro· 
mantisme shakespearien et' que de 
toute façon aon art pictural e•t annon­
ciateur du symphonisme inspiré du 
Wagner de !'Anneau des Niebel1111gen 
et de Parsi/al. li est certain qu'il ap· 
paraît comm~ celui qui a mis la con­
clusion géniale à la Renaissance, l'in­
terprèle sane rival de la vie de Venise 
dont il résume également les senti· 
ments les plus graves, les angoisses 
et les peurs, avec toutes ces notes 
ba&ses qui pouvaient jaillir autant de 
sa: douleur de père privé, par un 
destin cruel, de Marietta, sa fille bien 
aimée morte avant trente ans, que de 
la reli1iion qu'il interprétait humaine· 
ment comme consolation et comme 
espoir et délivrance des vanités ter­
restres. 

Les accords de Montreux 
Alexandrie, lO.- Pendant une séan­

ce :.octurne, la Chambre app1ouva :l 
une grande majorité les accord~ capi· 
tulaires de ~lontreux. 

~>-

Le dernier mot de la Chine ... 
Tokio, 20.- le ministre des Affaires 

ètra11geres chinois déclara au conseiller 
de l'ambassade japonaise auprès du 
gouvernement de Nankin que la réponse 
do1111t!e de la part de la Cltine est défini­
tive. les familles des diplomates japo­
nais à Nankin s'apprètent à quiller la 
Chine. 

Le retour des restes 
du "Hindenburg" -Hambourg, 20·- Los restes du di­

rigeable · Hindenburg " arrivèrent 
ici à bord du motonavire • Hensa •et 
furent envoyés par chemin de fer aux 
chantiers " Zeppelin • à Francfort­
sur-Mein. 

Le luthier 
de Sylvie 

• l./n rouleau compres.stur.. . éducatif 
passe tous les jours sur la vit d'Js/anbu/,.. 
l'in1agt, qui tst pittortsqut, est dt ·'f. 
Ah1net Ernin Yalma11. ,\'otre con/rèrt après 
avoir rendu hom1n11qt aux efforts qui sont 
déployés pour /aire d'Jsta11bul une 1.Jil/e 

Le meilleur et Io plus court moyen 
d9 régler la guerre espagnole consis­
terait en une intervention commune 
ufficace ùes Puissances en vue d'insli· 
tuer une trêve eutt·e les combattants. 
De la sorte l'Espagne et l'Europe s&­
raient délivrées. Telle sera peul·ètre, 
en dernier lieu, la snllltion à laquelle 
les Puissances ramenées au bon sens 

pour un pouvoir et une suprématie En effet, Jacopo ne vivait que pour 
temporels et cadoucs. Sa femme l'in· son travail. Rion ne suffisait à calmer 
citait à revêtir la toge patricienne et son avidité créatrice, son désir de 
lui, dans ce vêtement unposant, s'en gloire. Chaque date, ainsi, ne marque 
allait indiCférent et soageur, cherchant que la naissance d'un nouveau chef­
désespérément des images qui ne d'œuvre, jamais un voyage. ni une 
rendaient rien ou qui rendaient peu, distraction mondaine, Ill une passion 
qui ne plaisaient à personne, même d'homme, ni une di~tinction officielle. 
pas aux plus avisés et qui, de toute L'artiste si fécond ne pense qu'à cs'nu· 
façon, ne servaient certes pas à sa- vrir le sentier ùe l'immortalité ,, et 
tisfaire les désirs mondains de la rien, ni invitations de Souverains. ni 
femme ambitieuse. Dans sa fièvre, amitiés, ni charges honorifiques n'au­
dans son désintéressement royal, dans raient pu le détourner de sa nécessité 
son ironie sans rire et saus saurir<', intérieure. li conçoit et il peint si ra­
existaH réellement la vigueur sévère pidcment que, lorsqu'on lui demande 
du prophète. Ses contemporains le simple dessiii d'un tableau, au ter­
étaient épouvantés et irrités do la me fixtl il se présente à ceux qui le 
fougue de son imagination et de son lui ont command<i avec J'œuvre cnm· 
œuvre; les biographes, en parlant de piètement achevée et disposé mo}me, vous demander. 
son pinceau, le comparaient à ta fou· pourvu qu'ils l'acceptent, à leur en :IL des Cenelles commençait à com­
dre qui terrorise par l'éclair, et ils di- faire donation! Ceux qui l'accusaient prendre. Neuf jours do musique ... 

(Suif• dt ta Sem• page) 

saient de son cerveau que c'était le d f' · d t ·11 t e ne pas 1111r, e rava1 er rop Eh ! cela Cinissa1t par un bel c accon! 
Plus terrible que la peinture avait ·1 · t · v1 e, ne comprena1en pas que sa VI· de résolution .. l"ioi·e tournure, ma 
jamais possédu. Mais Ils l'accusaient tasse foudroyante, ses déformations, foi! le neveu de iuaîtt·e Denis ! 

propre •t .<aiu• ajoute: ae laisser, à cause de cette fougue étaient en fonction de sa dramaticité, Le baron s'était complètement res· 
L ·11 't · · !'té d d môme et de sa rapidité d'exécution, d 1 · 1· é d ·1 t d a me1 eure " umc1pa 1 u mon e e a passionna 11 e son esprt e e saisi. Et quoi ! Je tenait-on pour un 

ne saurait modifier tout un coup le LES arrords E' ronom1"quns nntrn • les esquisses comme uu lravail ache- vision. Les personnages et les choses baron '? Se figurait-on qu'il n'était 
· d' · t t d é 'té uu U li li li vé, " de travailler au hasard, de tra· d · bl té 111veau ex1s ence e o prO•IJ r1 ovraient sem er empor s par un point au fait tout comme :iu antre ? 

d'Istanbul, au milieu du manque de l'i11jomagno Et l'Espagnn vailler pour la pratiquu et môme de vent impétueux, comme perdus dans Il considéra de nouveau Je jeune. Lo 
t 1 '1 · · I' H li li li peindre" pour plaisanter. " La fougue 1 d 'b 1· 1 · p reaoources ac ue . ,, ais s1 on par- a grau e v1 ra ion um1neuse. our Rieu qui s'avançait assez confus sous 

· t ·' é 1 ·t t t• 1· t avec laquelle il demandait de « tra- · ff 1 T' t f ·1 d v1en " cr er un noure espr1 e une na tona IS D arriver à cet e et, e mtore at e ses airs de petit-maitre en faisant état 
nouvelle volonté parmi les habitants li vailler à tout prix " 111 volonté brû· la lumière et du clair-obscur un moyen de tous ses titres. 
de la ville, celle-ci, qui vst la plus Jante avec laquelle il s'empoisonnait expressif, puissamment unitaire qui - Non seulement, monsieur, je suis 
b Il · ·1 d · d S l o A x tei·mes de• de fatigue étaient vraiment celles d'un h · 1 1· f 1 1 e e qui soi au mon e, attem ra a amanquo, 2 .- u 0 armomse e re 10 avec a cou eur, le neveu de votre ami, mais je suis 
t · · l t · · d é · · 91· rient d'ê homme obéissant à une profonde force 1 l' · t res rapt< emen a un nouveau mveau. accor s cononnques qm en · e moi.vemont avec espace, qm rans- encot·e, depuis trois 1· ours, premier 

L . · . 1 t morale, à une [OI inexorable. f f 1 e prenuer pas, da us cette voie, tre sign6s 1c1 entre es gouvernemen s 1gure d'une manière antast1que c 18· Julhier de Sa Majesté la rtiine, pour 
con~1ste à 8'attacher à la ville et à de Barlin et de Burgos, les deux pays L'œuvre que aspect de la réalité qui serre dans les concerts de Trianon et du Ha-
l'aimer. Et la belle Istanbul est digne s'accordent mutuellement, à partir du son rythme tourbillonnant la variété meau. 
de l'aff~ction de ~eux qui ont le bon- premier août, la clause incondition· De l'immense production de Jacopo admirable des différents éMments de - Tous mes compliment•! dit M. 
heur d'y vivre. née de la nation la plus favorisée nous sont parvenues, outra le cycle la représentation. Il était si sût· do des Cenelles, tous mes compliments, 

Mais cette affection ne saurait être dans le but de développer leurs rap. prodigieux de !'Ecole de St. Roch, en- lui· même et de sa fol'Ce, qu'au Grand monsieur ... eh oui! morbleu !... mon· 

f~nt par avoir recours. 

1net 1t$1 
Mercredi 21 Jll 
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toute sèche. );ous dsvons veiller, dans ports commerciaux. virou quatre cents peintures. Abstrac- Gardien de !'Ecole de St. Roch il pul sieur mon gendre! 
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• Y AVAIT SIX FILLES DANS CN PRE • 

Une sœur de M. Ravelli était venue 
prêtor main-forte au veuf mal en 
point. C'était sou aînée, une .vieille 
fille énergique et rude qui avait pris 
toute la volonté de la famille et s'en 
servait abondamment. Trois ans elle 
terrorisa la maison. Il faut convenir 
que ce régime lui fut salutaire. i\I. 
Ravelli avait repris le chemin de son 
usine de matières premières pour la 
parfumerie : il s'y enfermait pour évi­
ter les semonce~ et les rebuffades et 
surtout les sermons sur sa noncha· 
lance et sa l~gèret~. Car il jouait avec 
les cadettus et umusait los ainées. li 

ramenait chez lui la joie, ne pouvant 
guère y rapporter autre chose. Lui· 
m<.\me n'était, ne serait jamais qu'un 
enfant avec de grands chagrins et de 
grands rires. La classe était devenue 
sacrE!e, et l'heurA des repa&, et la pro­
me:-iade hygiénique, et l'alimentation 
de la petite dernière. Une régularité 
de couvent s'imposai• à tous. 

Quand elle eut passé treize.ans, Sa· 
bine, confidente de toutes les révoltes 
comprimées, de toutes les amertumes 
cachées, de tous les sanglots refoulés, 
prit un jour son père à part: 

- ;\laintenant, papa, je suis grande. 
- Oh ! pas encore beaucoup. 
- Assez pour remplacer maman. 
- Croie-tu? 
- .Je crois. 
li pleura et pn·sque aussitôt rit bru-

1 
, . ·s oooe .it 

yamment. Le souvenir de Sylvie l'en. 1ne la plupart des scènes domestiques, gon de vertu et de caractère, qui trot- mari~e · derr81 roui '111':. 
\'al11ssait, remplacé instantanément, ce qui ajoute à leur désaiirément. tait ses cuivres comme des sabres et, ~ ~~ucbe" 1~9 •'~:i1e, 
comme dans nu film, par l'image de Amélie inuign.Se, tant Pile avait ac- hors de ses fourneaux, remplissait un nou ·ez-ro ius l 
sa s•ur embarquée dans un autocar cn•tumé de gouvorn61' son frère, s'é- rôle d'adjudaut de quartier. Ce fut un - ~!r~s In P JeJll 
avec tous see paquets. Mais comment tait levée dans un mouvement d'élo- solagement général. Une servante, - 8s 
oserait-il jamais la mettre à la porte, quence: mûre et dévouée, du temps de Nada- cherchée· 111'11 P ,,.~. ~ 
après tant do services rendus et un I . 1 1 . 1 1 . 1 me Sylvie et que l'arrivée de Mlle Amé· - on ne 8ais P S' 
dévouement de trois années qu'ellP - ngiat - ngiat · 11 i 1 at · lie avait miee en fuite reviut preu· - Je ~~01 preurd1~o• r 
étalait complaisammbnt ? Jamais il Elle exigea deR excuses. li s'entê- dre sa place et devint le chien fidèle _ fu b'e pou. y ~e 
n'auro!t ce courdge ou celle cruauté. ta à les refu•er. La Croi>:-Rouge pré· de Mademoiselle Sabine. Sabine eut dé•3 gré

1
n ~ui' ru~' 06 •: r''f 

La chance la favorisa. Elle même con- cipitait ees appels. Amélie s'in•cr1vit. quelques insurrections à soumettre, _ E P, toi, lv. 11 d ~ 
jura sa perte et son départ. Souvent Sab111e rassembla le troupeau afm de spécialement menées par Alexandrine Oh · bes01 tiO 
olle vantait ses diplômes de la Croix- l'accompagner "à la iiare avec tous les et Césariuo que leurs prénoms mili· le.-'l'u 0:;0 d'~~s''~el 
Rouge qui lui avaient permis dans la honneurs. Elle donna même le signal 1 tairas inclinaient à la guerre. Son pas di.11
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guerre de s'approcher du front dans des larmes quand le train s'ébranla, père la soutenait mollement. E!le è e ·, ,,, 
les ambulances. Or, la Croix-Houga en sorte que le départ fut convenable. s'en alla de table, deux ou trois fois, ~~~~ag? 
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1 8itUtr.!,'!~,1r: recrutait des infirmières pour le Quant à Augusle Ratelli, repentant, en pleurant dans le jardin où il fallut à case! tes 10 r dl"'ji.t·_,i 

Maroc. mais rapenlant sournois aux excu· la chercher. Peu à peu ses sœurs re- donc toU ur 1e.u 
0 

~ts00 rv 
_ Ah ! si j'étais libre ! ne cessait- ses tardives, il accompagna l'héroïne connurent son autorité et bientôt Sabine ~~ s8 b1 11 

060 
elle de répéter. Si je n'était pas ac· jusqu'à Marseille où elle s'embarque môme elles découvrirent que cette au- 800rs? ·ire 1a c1' 
calllée par toutes ces charges de fa. pour Casablanca, et il lui exprima en torité leur rendait les pin• grauds. ser- à conna• ~-cl f ri Y 
mille ! termes décents nue recounaissance in· vices en leur donnant à elles-memc: sif_de ...,~e~j. J,iP9 

Agacé par ces reproches, comme il finie. Après quoi, il s'en fut manger plus de liberté. Elles !ai1saient "' 
anive aux faibles, Auguste Ravelli s'é· une bou11laba1se chez Psscal à la Can- 8abine tous les soins du ménage et, 
tait un jour élancé à l'assaut: nebiùre. les études satisfaites, pou\'ai311t son· 

- Mais, Amélie, je ne te retiens L'anarchie succéda, comme il eat ger à leurs plaisirs qui étattitll sim· 
pas ! d'usage en politiq,ue, ~ un o~dre t~op pies, naturels, mais constants-

- Comment! Tu ne me retiens pas? rigoureux, jusqu au 1ou1· ou labme 
Et toutes ces bouches qui s'ouvreut, prit en mains les dlnos du gouverne· 
et tous ces pieds à chau>ser? ment. Elle rappela à son pùro qui, le 

- Maintenant, tos nièces savent matin, dormait tard ou qui se levait à 
toutes marcher, parler, s'habiller, l'aube pour allor chasser, qu'il avait 
môme Martine. une usiue à dirig~r et tra9n la besn· 

- Ah! tu mériterais bien que je gne quolidi~nno pour chacune des 
prenne au mot ! cinq swurs. Elle fit même un coup 

- A ton aise, Amélie. d'Etat en renvoyaut la domest1<1ue, un 
Cette scène se passait à table, com- dragon appelé l'ar tanto Amôhe dra-

II 

SURVI:XT L'ORAGE 

L'une aprè• l'autre les petites Rn· 
velli passaient Io cap des vin~t anst 
Déjà q ualro d'entre elles !'"' va1ea 
franchi. Alors elles commeucè1:0nt 
de reprocher à l'nîa~e de ne pas etre 


